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tonn^w an ridietUt, ob il lonit penteoU pare* qu'il vrat

mt«r bon tt pur. D'an* olBeiM d'irriligion •( d'immonliU,

il D* p«al lortir qaa dai impiM t* de* libtrtiiu, pan» qn« U
libtrU da tonl dira ratnloe !• libarU de toat tain. Lm«wp-
tion*, tn ee Rcnn, lont adminbla, mail trop imm poor qu'il

•oit permis . poMr U foi et U vtrto d'an enfant Cae eonii-

dtrationi que non* ne faiiona qu'indiquer en paaaanl et que

dea pannta ooeieu de l'tme de lenn antantii ne daviaient

jamaia omettra, indiqnant aaaai la lif{ne de oonduita aniTia

an Patronaga dani le plaeement dea jennea «ppnntia,

quand ce plaeement ioeombe anz Frèraa. Elle eaure^arde la

vertu et l'honneur an aaanrant au mieux lea intMta matMela.

Nianmoini, oomma l'éleetion d'une earriin engage toqjoun

nne reaponubiliti anei grande, la Directeur du Patronage

laiiae, autant que poaaible, aux parent* ou aux votaetenr* de

l'enfant, quand il en a, le aoin de lui ehoiair une proteaaion. Ce

ahoix fait, ai la nature et lea axateieaa du mttier, ai lea exigen-

eee et lea riglamenta de l'atelier eontcompatiblaa avae lea exi-

geneaa et lea règlements du Patronage, le nouTel ouvrier aat

admia anz oondition» ordinairaa. A partir da œ moment, lea

nlationa qui exiatent ou doivent eziater entra la famille de

l'apprenti et le patron, aana étn rompnaa, a'ttabliment plna

spécialement entre celui-ci et U Patronage. Le Direeteur, par

lui-même, ou par ses nmplaçanta, fait sa visite à l'atelier nne

fois le mois, quelquefois deux et plua, aalon les oiiconstanees.

Il s'enquiert auprès du patron ou du foreman, de la conduite,

de l'application au travail, des aptitudes et do la ponc-

tualité du jeune appranti qui est ainsi constamment tenu en

haleine. Sans étra espionné, il est suivi, averti, encouragé at>

besoin, et il sait que cette bienveillante sollicitude qui l'en


